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Quelques points remarquables de cette journée 

Un élargissement des partenaires du réseau 
avec de nombreux nouveaux partenaires présents ce jour au-delà du cercle habituel initial 
INRA/Chambres d’agriculture/enseignement supérieur de 2011. Représentants de l’enseignement 
agricole, forestiers, acteurs de la viticulture, de l’aménagement du territoire et infrastructures de 
données géographiques sont accueillis avec enthousiasme. 

La richesse de la production visible du réseau 
qui se déploie avec  

 les typologies agronomiques Typterres et leur prolongement avec des projets tels que 
Tournesol (AAP CasDAr 2019 : Transfert opérationnel vers les utilisateurs des références par 
les outils numériques en lien avec les sols) 

 les données sols issues des Référentiels régionaux pédologiques très bientôt consultables sur 
le Géoportail de l’IGN 

 des produits accessibles et adaptés à leurs utilisateurs (livrables des projets soutenus par le 
RMT, tels que ABCTerre 2A :Atténuation du Bilan de gaz à effet de serre intégrant le stockage 
de Carbone des sols à l’échelle des Territoires, Application participative et Appropriation de 
la démarche, le projet MUSE : intégrer la multifonctionnalité des sols dans les documents 
d'urbanisme 

 des guides méthodologiques et supports de formation  et communication portant sur 
l’utilisation des bases de données sols 

Le RMT permet de porter des interpellations collectives scientifiques 
et de relayer les résultats en pratique  
portant sur divers sujets d’intérêt, identifiés à partir des besoins exprimés 

 le réservoir utile en eau. Des résultats en agriculture mais encore des questionnements en 
cultures pérennes et forêt 

 la multifonctionnalité des sols (suites des questionnements soulevés dans le projet MUSE) 
 l’activité biologique des sols et les services qui en découlent, même s’il s’agit d’une donnée 

non permanente, qui à ce jour est peu capitalisée dans les bases de données au format 
Donesol. Une veille et un positionnement construit sont envisagés par le RMT 

 la consolidation de certaines fonctions de pédotransfert pour relancer des travaux 
permettant l’utilisation de certains modèles utiles à la prise en charge d’enjeux. Cela passe 



par l’identification des modèles concernés (quels modèles veut-on utiliser ? Un exemple, 
MACRO pour le risque de transfert des pesticides, …).  

Le sens des mots – Un point d’attention à  propos du vocabulaire 
utilisé 
C’est l’occasion de préciser et de promouvoir les bons termes et les concepts associés (par exemple : 
services écosystémiques, fonctions, enjeux, bénéfices, etc….), avec une double exigence 

 d’abord entre nous et vis-à-vis de nos partenaires experts, clarification et précision 
académique des termes 

 puis dans le transfert, accessibilité pour une communication vers un large public, non 
spécialiste.  

Un constat de montée en puissance des autorités locales 
organisatrices des territoires 
telles que les Pays, communautés de communes etc…, encouragées par les politiques publiques 
portées par les agences de l’Etat (ADEME, Agences de l’eau etc…) 
Il est important de trouver les bons canaux pour communiquer avec les acteurs des collectivités. Il 
faut s’appuyer sur des success story, sur des documents qui répondent à leurs questions. Au-delà de 
la production d’outils se trouve le processus d’accompagnement des acteurs. 
Et au-delà des outils d’ingénieurs qui sont notre spécialité de base, il faut s’intéresser au processus 
social qui permet de les mettre en oeuvre. Il est important de voir comment les outils produits 
peuvent permettre la mise  en mouvement des acteurs. Les travaux conduits sur les territoires tests 
dans ABCterre 2A en sont un exemple. 

Des attentes pour une vision stratégique 
concernant les sols dans les politiques publiques nationales. A l’autre extrémité de l’échelle des 
politiques publiques (par rapport aux collectivités), il est important que le RMT continue à être 
visible, se rende disponible pour formuler des propositions et qu’il poursuive son travail de 
communication en illustrant pour ce public les apports de ses travaux. 
 
 
 
 


